THUCYDIDE, La Guerre du Péloponnèse, livre II, ch. 52 :
Sujet : sépultures chaotiques lors de la peste à Athènes
Extrait :

... ὑπερβιαζομένου γὰρ τοῦ κακοῦ οἱ ἄνθρωποι, οὐκ ἔχοντες ὅτι γένωνται, ἐς ὀλιγωρίαν ἐτράποντο καὶ ἱερῶν καὶ ὁσίων ὁμοίως. νόμοι τε πάντες ξυνεταράχθησαν οἷς ἐχρῶντο πρότερον περὶ τὰς ταφάς, ἔθαπτον δὲ ὡς ἕκαστος ἐδύνατο. 
καὶ πολλοὶ ἐς ἀναισχύντους θήκας ἐτράποντο σπάνει τῶν ἐπιτηδείων διὰ τὸ συχνοὺς ἤδη προτεθνάναι σφίσιν· ἐπὶ πυρὰς γὰρ ἀλλοτρίας φθάσαντες τοὺς νήσαντας οἱ μὲν ἐπιθέντες τὸν ἑαυτῶν νεκρὸν ὑφῆπτον, οἱ δὲ καιομένου ἄλλου ἐπιβαλόντες ἄνωθεν ὃν φέροιεν ἀπῇσαν. ...
Traduction :

La violence du mal était telle qu'on ne savait plus que devenir 

et que l'on perdait tout respect de ce qui est divin et respectable. 

Toutes les coutumes auparavant en vigueur pour les sépultures 

furent bouleversées. On inhumait comme on pouvait. 

Beaucoup avaient recours à d'inconvenantes sépultures, 

aussi bien manquait-on des objets nécessaires, depuis 

qu'on avait perdu tant de monde. Les uns déposaient 

leurs morts sur des bûchers qui ne leur appartenaient 

pas, devançant ceux qui les avaient construits et y 

mettaient le feu ; d'autres sur un bûcher déjà allumé, 

jetaient leurs morts par-dessus les autres cadavres et s'enfuyaient.
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